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Dans le Mémoire que j'eus l'honneur de présenter l'année dernière à la Classe, j'avais réuni quelques recherches sur les polygones et les polyèdres réguliers et irréguliers, et j'avais généralisé le théorème d'Eulcr sur le nombre des éléments qui constituent un polyèdre quelconque. MM. Legcndre et Malus, dont le rapport a déterminé, en faveur clé ce Mémoire, l'approbation de la Classe, m'engagèrent dès lors à poursuivre mon travail et à chercher la démonstration du théorème renfermé dans la définition 9, placée à la tête du onzième Livre des Éléments (rEuclide, savoir que deux polyèdres convexes sont égaux lorsqu'ils sont compris sous un même nombre de faces égales chacune à chacune. J'ai examiné, en conséquence, avec beaucoup de soin, les démonstrations que M. Legendre avait déjà données de ce théorème dans plusieurs cas particuliers; et, en développant les principes dont il avait fait usage, je suis parvenu à démontrer, d'une manière générale, le théorème dont il s'agit et quelques autres qui  s'y rapportent. Ces théorèmes sont de deux espèces : les uns sont relatifs aux polygones
(*) La à la première Classe de l'Institut, clans la séance du 20 janvier 1812, par A.-L. CAUCHY, ingénieur des Ponts et Chaussées.t des triangles situés sur la surface extérieure du polyèdre donné, et n'enlevant dans la suite que celles dont une ou plusieurs faces auront été découvertes par des suppressions antérieures. Chaque pyramide que l'on enlèvera aura une, deux ou trois faces découvertes.
